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Comme vous l'avez constaté, certaines de nos activités du cybercafé ont repris depuis le 02 janvier 
2004. Notre soucie majeur étant de vous satisfaire à fin que vous vous sentez comme si vous étiez 

avec nous et vivre les événements à temps, nous suggérons vos critiques et vos apports pour 
l'amélioration de notre journal. Malgré les problèmes d'ordres techniques et technologiques dont 
nous traversons n'empêche que notre volonté de vous servir demeure notre priorité malgré nos 

moyens. Nous nous escusons egalement de ne pas avoir integré dans les deux derniers journaux 
des images vous permettant de visualiser les evenement. Nous vous les promettons dans la 

prochaine édition. Merci 

La rédaction  

DJELEYO 

Le dimanche 28 décembre a eu lieu le djelewo 
de M'madi islam. Vous connaissez, la 

procédure reste toujours la même.Après chez 
Bibi Harusi où l'orateur passa en revu ces 

éloges à la famille de Bibi Harusi, la foule s'est 
rendu chez Boina Harusi. D'une manière 

globale c'est à peu prés 18.000.000fc l'argent 
distribué aux différentes organisations 

sociales de N'tsoudjini. Puis arriva l'annonce 
tant attendu par les hommes : Mwaliko 30 

combe et un boeuf. "Ah cette fois-ci il n'aura 
pas d'omission" , ont soufflaient les jeunes 

omis le Mwaliko de M'madi Mouridi.  

 

DEJEUNER 

Le jeudi 01 janvier 2004, jour de l'an N'tsoudjini 
était marqué par le déjeûner de Mhadji. Les 

préparatifs ont commencé comme d'habitude la 
veille. WALKER a été informé que les invités 
seront au nombre de 310. Cependant, dans 

ses préparatif, il a prévu pour 350 personnes. 
Réunis à la place rouge vers midi, les invités 

ont pris le chemin de la place Singani 
(Bangweni) sous l'ordre et le guide de 

M.Youssouf Mondoha et M.Mohamed Moeva 
alias Kadjadja. Avant de servir le dessert, 
Bwana Harusi a fait le tour des allées pour 

remercier personnellement ses invités. A la fin 
du repas M. youssouf Mondoha remercia, au 
nom de Boina Harusi et sa famille ainsi qu' au 

nom des Ntsoudjiniens, tous ceux qui ont fait le 
déplacement de prés ou de loin pour honorer 

ce délicieux repas. NB: Il a été remarque qu'il y 
avait moins de serveurs par rapport au mariage 
procédant. C'est peut-être dû aux séquelles du 

réveillon. 

DJALIKO FEMININE  

  

MWALIKO et DJALIKO HOMME 

Ce vendredi 02 décembre est marqué par les 



Ce jeudi 01 janvier 2004, la cérémonie de 
danse féminine Djaliko a débuté tard, vers 

23h30. On pourrait différencier ce Djaliko par 
le nombre accentué de femmes participantes. 
C'était une sorte de concurrence entre Mra wa 

dju et Mra wa mbwani. Chaque colonne 
comptait environ 60 personnes. Il y avait de 
l'ambiance. La fille des mariés n'a pas été 

déléguée (kadja ruma mdru), elle beau chanté 
et dansé. Cette festivité finit comme d'habitude 

par la danse traditionnelle Sambe à la place 
Mna malevu.  

 

préparatifs du MWALIKO. Les 30 ménages 
confiés pour préparer ce fameux repas sont 

envahit après la prière de vendredi. Il n'y a pas 
eu cette fois-ci assez de critiques dans les 
places publiques dans la mesure où tout le 

monde était satisfait, même les étrangers qui 
se sont trouvés par exprès à la prière ont eu la 

chance de déguster le Mwaliko. La nuit, aux 
environ de 21h passé, le DJALIKO débuta à la 

place habituelle. C'était une festivité plein 
d'humour, marquée par des chansons tout à 

fait particulières parlant de MRANDA NA VERI. 
Comme à l'accoutumé, le djaliko se termina par 
un mdjindo wa sambe au Bangweni, une danse 
traditionnelle dont "celui qui ne sait pas nager 
se noit" : façon de dire que ça a bien réussi.  

TWARAB  

Ce samedi 03 janvier 2004 a eu lieu le Twarab de Hadji MMADI. Il était très tard dans la nuit, vers 
minuit, lorsque a débute le twarab. Bwana Harusi est monté sur scène avec une vieille chanson de 
Les Atomes, ce qui a poussé la foule à crier involontairement : des cries de joies et zigueleguele. 
Ivres de joie le publique s'est bien défoulé jusqu'à l'aube. l'orchestre a encaissé 1.205.000fc. A la fin 
du twarab de LES AMTOMES, qui se trouvait seul maitre ce samedi, les jeunes musiciens de 
demain appeles communement "Atome lewo " ont pris possession de la scène pour faire voir ce 
qu'ils vallent. Ilfaut dire que le publique a apprecié l'initiative. 

Ce même Samedi des jeunes délinquants se sont permis d'aller ouvrir les portes de Mwadjidju dans 
l'intention d'organiser ce qu'ils appellent "Bali". Cette pratique qu'ils avaient l'habitude de le faire à 
un jour pareil leur a été interdit par le CVN. Ils s'étaient décidés de remettre sur pied cette fête. 
Heureusement le président du CVN, papa Idi a été informé à temps et les a pu contrecarrer. Al-
hamdu lilah 

ZIFAFA 

Dimanche 04 janvier. La tradition voudrait à un jour pareil que les notables portent leur djaguila et 
leurs djoho (habits traditionnels) , wonamdj et les jeunes soient en costumes occidentales ou en 

boubou simple, pour la danse traditionnelle ZIFAFA. Cette danse qui prend effet chez Bwana Harusi 
a débuté vers 8h. Le rite a été respecté :Bwana Harusi, au milieu des notable, entouré de ses 

soeurs habillées en sahare na subai-ya, suivit le cortège sous les pas de danses, jusqu'au 
Bangweni ou ensemble furent le tour du M'hamdaya avant de se rendre chez la mariée. Le maître 

de la parole, M.Youssouf Mondoha, présida le chunduwantsi :.... 

-Mahari(dote) :3.500.000fc  

-Vao: 2.000.000 -Djosa mindu: 1.250.000  

Si "ye mwana havaziwa ha":500.0000fc la famille de la mariée a reçu la somme de 6.750.000fc 

   

MSWIBA A VANADJU  

  

ACCIDENT A SAMBA-KUNI, MSWIBA A VANADJU  

Une voiture de Samba-kuni traversa Ntsoudjini à tout vitesse, 
avec double clignotant. 1mn après, une autre passa avec la 

même allure, puis une troisième, une quatrième, une 
cinquième,... C'est la panique à N'tsoudjini. Chacun se 



  

  

COURIER des LECTEURS 

A Vanadju, le toit en béton du Bangwe 
ecroulé petit à petit. Le village était au 

courant et avait l'intention de le réparer le 04 
janvier. La veille, pendant la journée, il y 
avait des enfants ignorants qui jouaient à 
l'abris du soleil sous le toit en question. un 
adulte qui passait les a fait quitter les lieux. 

Momentanément, une fille qui passait 
également par la dit à l'adulte en question 

qu'elle voulait le voir. Il se sont assis juste à 
côté et discuterent quand soudainement un 

bruit attira leur attention :c'est le toit qui 
s'ecroulait. Ils ont voulu se sauver, en vain. 

La femme est gravement blessée et 
l'homme est resté sous les débris. On a 

essayé de le sauver, et même il y a eu des 
ntsoudjiniens qui sont partis leurs porter 
mains forts. Finalement les gens ont pu 

l'extraire mais malheureusement il a 
succombé par blessures dans l'ambulance à 
Itsandra Mdjini en direction d'El-Maarouf, à 

l'age de 45 ans. Sa famille était sous le 
choque de sorte que Dede s'est 

volontairement transformé en membre de la 
famille pour les aider à s'organiser. Que 

Dieu le benisse. 

 

demande ce qui a pu se passer à Samba. Quelques instants 
après les gens apprennent ce qui s'est passe; 

"A cette matinée du 04 janvier, un groupe de jeune de 
Vanadjou s'est rendu à Dimadjou pour porter mains fortes a 

une famille qui bétonnait le toit de sa maison. C'est par 
camionnette qu'ils se sont rendu sur le lieu. ils étaient au 
nombre de 17 personnes sans compter le chauffeur. De 
retour vers 11h30, la camionnette a emprunté la route 

goudronnée de Samba-Kuni. Entre Dzahani II et Samba-Kuni 
le chauffeur s'est rendu compte que les freins ne tiennent 

plus. Il l'annonca aux autres. A l'entrée de Samba, la voiture 
roulée à toute vitesse. Un des passagers quitta 

volontairement la voiture et se jeta par terre. Il eu les deux 
bras cassés. Arrivée à la place publique de Samba-Kuni, il 
était difficile au chauffeur de prendre le virage, n'étant pas 

maître du volant. Celui-ci jugea nécessaire de jeter la 
camionnette contre une voiture qui était garée juste à côté. 
Du réflexe à l'acte, ce n'était qu'une poignée de secondes. 

Deux personnes ont rendu l'âme sur le champs. Un troisième 
decès est survenu une heure après". La douleur était 

profonde pour toute l'Itsandra Hamanvu. Les Ntsoudjiniens 
hommes comme femmes n'ont pas tardé à se rendre aux 

funérailles. Apprenant qu'il y avait également parmi les morts 
un jeune qui a vécu prés de 10 ans à Ntsoudjini chez 

Mohamed Said alias Alwara, Siassa est venu avec sa 
camionnette et wo watsimbadji sont partis avec leurs 

matériaux. Avec les gens de Mhadaani, ils ont creusé les trois 
trous d'enterrement. Nombreux sont les notables, les jeunes 
femmes de Ntsoudjini et de toute l'Itsandra-Hamanvu qui ont 
fait le déplacement. La douleur était grandiose d'autant plus 

qu'elle vienne s'ajouter à celle de la veille ( accident du 
BANGWE ). Les autorités de l'île de Ngazidja ont envoyé une 

délégation pour les condoléances d'usage à toute la 
communauté d'Itsandra Hamanvu. Les gens de Vanadju ne 

font que bénir les jeunes de N'tsoudjini parce que "sans eux", 
ils n'auraient pas pu enterrer les trois dépouilles le même 

jours et en même temps. Que Dieu les accueille bien aux 
cieux et qu'il nous épargne de sa colère. 

  

ABAL-WAZIR N'EST PLUS  

Le 06 janvier 2004, après la prière de Inchaa, est décédé à l'hôpital El-Maarouf le célèbre wali-yi 
Abal-wazir dès suite d'une longue maladie. Des petits contradictions ont eu lieu dès sa perte de son 
âme : les gens de Fasi ya Mitsamihouli ont voulu aller l'enterrer chez eux et les moroniens ont voulu 

pareil. Finalement c'est chez sa propre mère, Samba-kuni, son village natal, qu' a eu lieu le 
lendemain matin, son enterrement. Les funerails étaient grandioses honorés par des représentants 
des autorités politiques, religieuses. Même le Président AZALI " kadja ruma mdru ", il a présidé 

lui-même la prière du défunt. Beaucoup de N'tsoudjiniens ont également fait le déplacement. A noter 
que Samba s'est trouvé trop petit par rapport à la foule venue de partout pour les derniers "A DIEU " 

au wali-yi. Que son âme repose en paix:  
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BONJOUR! 

En ce jour de réveillon d'année, je suis énergiquement ravi de 
constater la réapparition du journal du SCOUT ngome. J'étais 
un peu orphelin des nouvelles de notre ville et j'espère que ça 

continuera ainsi. Je voudrais adresser mes félicitations à la 
nouvelle équipe du Scout Ngome et leur souhaitais longue 

continuation. J'adresse mes vœux de bonne année à tous les 
N'tsoudjiniens du monde entier. Aussi, à mon frère Mohamed 

Djohar et en ce qui concerne son article sur"Evolution ou 
Destruction" je ne voudrais pas porter de jugement sur un 

évènement que je connais que d'un seul point de vue, mais je 
désire faire l'observation suivante: Notre ville a cessé depuis 

longtemps d'être un moteur parmi d'autre dans notre cher 
pays. Le diagnostique est juste, le remède est bon et pourtant 
le mal est profond et peut être, est il incurable. Nos élites sont 

de plus en plus nombreux et professionnelles, mais cette 
performance est individuelle ou familiale. La collectivité n'en 

bénéficie pas ou peu. Cette maladie, mes chers concitoyens a 
un Nom. Elle s'appelle C V N. Cette structure est 

indispensable pour notre ville et son but est un objectif 
primordial. Alors, que ce qui manque pour aller en avant. " DE 
LA VOLONTÉ ".Eh oui, la volonté. Il faut changer vite d'équipe 
et de methode. L'ancienne a échouée et elle ne peut pas nous 
représenter. Il faut une équipe dynamique et volontariste. Je 

dis bien seulement une équipe. Toute la ville ne peut pas être 
C V N. Alors, il faut vite réagir car peut être le pire est derrière 
nous. Il faut reprendre l'initiative et réussir notre avenir. Que 
cette nouvelle année qui commence soit la notre et qu'elle 

nous apporte tout ce que nous souhaitons amin. Veuillez faire 
connaître cette observation à un maximum de personnes. 

Merci  

KASSIM DJAE maoulida himid1@yahoo.fr  

 

Salut les frères!  

Bonne et heureuse année 2004 
à tous les membres du Scout 
Ngomé. Quel bonheur de lire 

notre chère NGOME NET 
après ce long silence qui a été 
plus qu'inquiétant! Je voudrais 

en quelques mots adresser 
mes meilleurs vœux à la 

nouvelle équipe dirigeante du 
Scout Ngomé et tous les 
membres du Scout. Mes 

sincères et meilleurs vœux 
également à l'endroit de 

l'équipe de la rédaction de 
NGOME NET notre plate-forme 

virtuelle ainsi qu'à tous les 
lecteurs de cet "hebdo" qui est 
pour nous un lieu de rencontre 

malgré la distance qui nous 
sépare les un des autres. Vive 
NGOME NET! Vive le Scout 

Ngomé! 

MED ADINANE  


